CHAPITRE 15

La respiration

L’appareil respiratoire est composé des voies aériennes supérieures, des poumons et des structures thoraciques.

1. Anatomie de l’appareil respiratoire
1.1 Organisation anatomique
1.11 Les voies aériennes supérieures

- le nez avec les fosses nasales.

Elles servent à réchauffer, à humidifier l’air, à le dépoussiérer

- pharynx (la gorge)

C’est le lieu de croisement du trajet des aliments et du trajet de l’air.

- larynx.

C’est l’organe de la voix.

- trachée artère.

L’intérieur de la trachée est tapissé d’une muqueuse formée de cellules qui fabriquent du mucus qui sert à emprisonner les poussières.

- bronches (une par poumons)

Ce sont des conduits qui restent béants. L’endroit où la bronche entre dans le poumon est le hile.

1.12 Les poumons

La masse totale des poumons est de 0.9 à 1.2 kg.

Le poumon droit possède 3 lobes et le gauche 2 lobes.

Les poumons sont spongieux et élastiques entourés par une enveloppe séreuse, appelée plèvre

A l’intérieur du poumon, chaque bronche se divise en bronchioles débouchant dans les alvéoles qui sont le lieu d’échange gazeux dans les poumons, chaque artère se divise en artériole, chaque veine est issue de veinules.

L’unité de base du poumon est le lobule qui mesure environ 1 cm3 et qui contient de très nombreuses vésicules ou acinus.

1.13 Les structures thoraciques qui interviennent dans les mouvements respiratoires

- la cage thoracique.

- les muscles inspirateurs (diaphragme + muscles intercostaux).

- les muscles expirateurs.

- la plèvre.

2. La ventilation pulmonaire
2.1 La mécanique ventilatoire

L’accès de l’air aux poumons se fait à travers l’arbre respiratoire (trachée, bronches, alvéoles) selon le gradient de pression entre les alvéoles pulmonaires et l’extérieur. L’air se déplace d’une région de haute pression à une région de basse pression. Le jeu de pressions s’effectue en agissant sur la variation de volume des poumons.

Il y a 2 temps : 

- l’inspiration : mécanisme actif. 

Elle est provoquée par les muscles respiratoires qui se contractent : muscles du, muscles intercostaux et surcostaux et diaphragme. La cage thoracique s’aggrandit et l’air entre.

- l’expiration : mécanisme passif.

Elle est provoquée par le relâchement de tous ces muscles. La cage thoracique reprend son volume premier et l’air sort.

Une inspiration suivie d’une expiration forme un cycle respiratoire (15 à 18 cycles chez l’adulte au repos), c’est un réflexe, c’est automatique.

2.2 Volumes d’air

On appelle air courant le volume d’air qui entre et qui sort à chaque respiration : 0.5 litre.

L’air complémentaire correspond à l’air qui entre pendant une inspiration forcée. Il est d’environ 3 litres.

L’expiration forcée fait sortir 1.5 litres d’air supplémentaire par rapport à l’expiration au repos. C’est l’air de réserve.

Après une respiration forcée, il reste encore de l’air dans les poumons 1.2 à 1.5 litres. C’est l’air résiduel.

2.3 La composition de l’air inspiré et expiré

La présence de l’azote ne varie pas. La respiration n’agit pas sur lui. Il y a 21 % d’oxygène dans l’air qui entre et 16 % dans celui qui sort, l’organisme en a donc pris mais pas tout.

Il n’y a pas de dioxyde de carbone dans l’air extérieur. Il y a en dans celui qui est rejeté 4.4 %, on voit donc que notre corps fabrique du dioxyde de carbone.

3. Echanges gazeux au niveau des poumons et des tissus
3.1 L’étape alvéolaire

Echange gazeux qui s’effectue entre l’air alvéolaire et le sang des capillaires pulmonaires, par simple diffusion sous l’influence de pression partielle des gaz.

3.2 L’étape tissulaire

Echanges gazeux qui se produisent entre les vaisseaux capillaires périphériques et les cellules des tissus, par diffusion suivant 1 gradient de concentration.

4. Transport des gaz : étape sanguine.

Les gaz se rendent aux tissus et reviennent aux poumons par l’intermédiaire de la circulation sanguine. Certains gaz sont plus solubles que d’autres.

Les hématies contiennent dans leur cytoplasme un pigment appelé l'hémoglobine. Celle-ci est constituée de cinq protéines (une globine et quatre hèmes) et de quatre ions fer (fixés chacun sur un hème).

4.1 Le transport de l’O2
L' O2 est transporté dans le cytoplasme des hématies. C'est l'hémoglobine qui en est responsable. Chaque ion fer est capable de fixer une molécule de dioxygène. Une molécule d'hémoglobine transporte donc quatre molécules d'O2, hémoglobine = Hb
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Il se forme l'oxyhémoglobine de couleur rouge clair (rouge sur un schéma

4.2 Le transport du CO2
Le C02 est transporté de trois façons différentes et dans deux lieux.

1. Le C02 est partiellement transporté tel que, sans transformation. Cela s'appelle le C02 dissout. Ceci se produit dans le plasma et dans le cytoplasme des hématies.

2. Le C02 s'attache assez facilement à des protéines. Comme il y en a dans le plasma et dans le cytoplasme des hématies, il est une deuxième fois transporté dans les deux lieux. 

Dans le plasma cela donne des protéines carbaminées. 

protéine + C02 = protéine carbaminée

Dans les hématies, la protéine est l'hémoglobine. Il se forme donc de l'hémoglobine carbaminée ou carbohémoglobine qui est de couleur sombre (bleu sur un schéma).

hémoglobine + dioxyde de carbone = hémoglobine carbaminée (carbohémoglobine)

Hb + C02 = HbC02
3. Quand le C02 est en présence d'eau, il réagit avec elle et donne de l'acide carbonique. Ceci se réalise aussi bien dans l'eau du plasma que dans celle du cytoplasme des hématies.

C02 + H2O  = H2C03 

Le C02 est transporté sous forme d'acide carbonique.

On a calculé que la proportion de C02 transportée par le plasma est de 2/3 et par les hématies de 1/3.

5. L’appareil respiratoire : hygiène, sécurité, santé et prévention
-développer les capacités de l’appareil respiratoire (sport).

- éviter de séjourner dans des atmosphères polluées.

- protéger l’appareil respiratoire contre certaines maladies.

- étouffement en avalant "de travers" et la manoeuvre d'Heimlich.


- asphyxie par le monoxyde de carbone = anoxie anémique (insuffisance d’O2)

- le tabagisme actif et passif. La femme enceinte. Les bronchites chroniques. Les cancers des voies aérodigestives supérieures et des poumons. La loi EVIN.
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